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Sommaire : 

• Voici le programme des 
animations qui seront propo-
sées cette année. Plusieurs 
rendez-vous sont proposés le 
mercredi soir et le dimanche 
après-midi. De quoi étancher 
l’appétit des amateurs du 
patrimoine en val de Sienne. 
Les sorties en voitures pour-
ront se faire en covoiturage. 

• Evocation de Charles Rocher 
dit de Gérigné, artiste peintre 
qui réalisa de nombreuses 
œuvres peintes, civiles et 
religieuses. Du grand art qui 
embellit les édifices parmi 
lesquels figure l’église de 
Gavray. La journée nationale 
des moulins et du patrimoine 
meulier sera l’occasion de 
s’intéresser à deux sites char-
gés d’histoire.  

• Le monument funéraire 
dressé sur la tombe d’Albert 
Guillochet est restauré.  

• Avant dernière publication de 
l’inventaire après-décès dres-
sé à la mort de Jacob Dubosq 
à Landelles. 

• Petite histoire du monument 
aux morts de la grande guerre 
de La Lande-d’Airou et de 
son inauguration le 7 novem-
bre 1920.  
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Dimanche 16 mai : 
journée des moulins et 

du patrimoine meulier 

 Saint-Denis-le-Gast  

et La Haye-Bellefond 
 14h Déplacement en voitu-

res. Rendez-vous à 14h 
sur la place de Saint-

Denis-le-Gast.  

Découverte du moulin 
de Saint-Denis et de 
l’épitaphe XVIIe siècle 

du moulin de la Haye 

Dimanche 6 juin Percy, Orbehaye,  

La Bloutière, La 

Haye-Comtesse 

14h Déplacement en voitu-
res. Rendez-vous et 

départ de Percy. 

Des saints guéris-
seurs en val de Sien-

ne. 

Dimanche 20 juin 
(journées du patrimoi-

ne de pays) 

Hambye, Percy, 

Villedieu 
14h Déplacement en voitu-

res. Rendez-vous et 
départ de l’église de 

Hambye 

Evocation d’écrivains 
inspirés par les beau-
tés de la vallée de la 

Sienne 

Mercredi 7 juillet 

 

Beaumesnil 20h Sur site Visite  de l’église 

Dimanche   

11 juillet 

Hambye 14h30 Rendez-vous sur la place 

de l’église de Hambye 
Visite du  

cimetière 

Mercredi 21 juillet 

 

Champcervon 20h Sur site Visite  de l’église 

Mercredi 28 juillet Bourey commune de 

Cérences 
20h Sur site Visite  de l’église 

Dimanche 1er août Gavray 14h30 Déplacement  

pédestre dans le bourg. 
Rendez-vous sur la place 

de l’église 

La  libération de Ga-

vray 

Mercredi 4 août 

 

Montaigu-les-Bois 20h Sur site Visite de l’église de 

l’Orbehaye 

Mercredi 11 août La   

Meurdraquière 

20h  Sur site Visite de l’église 

Dimanche 15 août 

 

Villedieu 14h30  Sur site Visite de l’église 

Mercredi 18 août Bricqueville-sur-Mer 20h  Sur site Visite de l’église 

Mercredi 25 août Saint Martin-le-Vieux 
et Saint-Martin de-
Bréhal, commune de 

Bréhal 

 

20h Déplacement en voitu-
res. Rendez-vous aux 
ruines de l’église Saint-

Martin-le-Vieux 

Visite de l’église et de 

la chapelle 

Dimanche 26 septem-

bre 

Gavray, Saint-Denis-
le-Gast, Hambye, 
Villebaudon, La 

Colombe, Villedieu 

14h Déplacement en voitu-
res. Rendez-vous et 
départ de Gavray (place 

de l’église) 

Les monuments com-
mémoratifs de la 

grande guerre 

Samedi 18 septembre  

Journée européenne 

du patrimoine 

Eugène Niobey, 
maréchal de Belle-
fonds général Allix,  

Jules Fleury 

14h Déplacement en voitu-
res. Rendez-vous place 
Jeanne Paisnel à Ham-

bye 

Des artisans de l’his-
toire en val de Sien-

ne. 

Dimanche  

12 septembre  

Départs des 3 can-

tons 

Toute la 

journée 
Randonnées des 3 com-

munautés 
Villedieu 
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CHA R L E S  ROCHE R  D I T  DE  G É R I GN É  
AU T EU R  DE S  P E I N T U R E S  DU  CHŒUR   

DE  L ’ EG L I S E  DE  GAV R AY  

et calotte. Le parchemin 
contient le texte qui figure 
dans l’encadré. Cet artiste 
est né le 15 juillet 1890 aux 
Rosiers (Maine-et-Loire). Les 
musées de Bretagne conser-
vent de lui de nombreuses 
toiles. La Manche le connaît 
surtout pour avoir illustré 
l’hôtel-de-ville (1934-1938), 
l’école Germain, le grand-
séminaire  de Coutances ; 
l’abside de l’église saint 
Clément de Cherbourg ; les 
chapelles de l’église de Du-
cey et de nombreux autres 
édifices : Notre Dame de 

Granville, Juilley, Argouges, 
Créances... Son art est aussi 
connu dans le val de Sienne 
à Lengronne. Il fut aussi 
l’illustrateur de publications 
telles que les bulletins pa-
roissiaux, exemple Hambye, 
St-Aubin et St-Laurent-de-
Terregatte, St-Senier-de-
Beuvron, de l’oeuvre de Pas-
turel,  mais aussi l’un des 
créateurs de  la rue des mé-
tiers dans le cadre de la fête 
du millénaire de Coutances 
en 1933. Ce que l’on sait 
moins c’est que sa participa-
tion, avec une délégation,  

au salon de l’art français à 
Munich en Allemagne en 
1926 lui permit de faire 
connaître son art et de réali-
ser le portrait du prince Mae-
ternich qui l’avait repéré. 
Cela lui valut d’être connu et 
apprécié outre Rhin. La guer-
re et l’occupation  venues  
favorisèrent les visites de 
militaires allemands, au 
manoir de Saint-Pierre-de-
Coutances, au 91 route du 
pont de Soulles,  désireux de 
se faire portraiturer. Il y vé-
cut une douzaine d’années 
et entretint avec le proprié-
taire du manoir, Albert 
Billard, de bonnes rela-
tions. Ces visites de sol-
dats de la Wehrmacht lui 
valurent des soucis à la 
libération. Il se réfugia, 
après que le bombarde-
ment de Coutances eut 
endommagé le manoir, sur 
Bricqueville- la-Blouette 
puis Feugères. Il quitta la 
Manche en direction de la 
Bretagne, puis rejoignit sa 
mère dans le Maine-et-
Loire. La justice le condam-
na à la dégradation natio-
nale à vie.  Ensuite sa pé-
régrination n’est plus maî-
trisée mais il se fixa à 
proximité de la principauté 
de Monaco, à Peillon dans 
les Alpes maritimes. Ses 
talents s’y exprimèrent à 
nouveau dans la cathédra-
le de Monaco. Il décéda le 
4 mars 1962 et est ense-
veli dans le cimetière de 

Peillon.  

L’artiste est connu pour avoir 
exercé ses talents dans plu-
sieurs édifices de la Manche. 
L’abside de l’église de Ga-
vray  est illustrée, depuis 
1935, de superbes pan-
neaux peints représentant 
les saints normands : St 
Michel ArchangeMichel ArchangeMichel ArchangeMichel Archange avec son 
bouclier aux armes du Mont-
Saint-Michel et Ste Jeanne Jeanne Jeanne Jeanne 
d’Arcd’Arcd’Arcd’Arc portant un bouclier  à 
l’écu royal des trois lys, re-
tiennent le monument com-
mémoratif. Une couronne de 
lauriers, un ruban tricolore et 
la croix de guerre complètent 
la composition. Le 
Bienheureux Auguste Auguste Auguste Auguste 
ChapdelaineChapdelaineChapdelaineChapdelaine, l’évêque 
St    PaternePaternePaternePaterne (ganté et 
portant l’anneau pas-
toral) et le Bienheu-
reux Thomas HélyeThomas HélyeThomas HélyeThomas Hélye 
revêtu de ses habits 
sacerdotaux ont pris 
place dans le deuxiè-
me registre.  St 
Edouard,Edouard,Edouard,Edouard, le confes-
seur, avec son épée et 
ses éperons, l’évêque 
St RomphaireRomphaireRomphaireRomphaire et St 
Clair Clair Clair Clair (martyr céphalo-
phe) avec les instru-
ments  du martyr : 
hache et billot. St 
Floxel, Floxel, Floxel, Floxel, traditionnelle-
ment    premier martyr 
du Cotentin mortelle-
ment touché au cœur 
(palme, dague) ; St 
Laud, Laud, Laud, Laud, évêque de Cou-
tances, bénissant et St 
GaudGaudGaudGaud, ancien évêque 
d’Evreux, représenté 
en ermite revêtu de sa 
robe de bure et portant son 
bâton pastoral en bois natu-
rel. Sa mitre est posée à ses 
pieds. St Ortaire, Ortaire, Ortaire, Ortaire, est lui aussi 
revêtu de la  bure, du scapu-
laire et ceint d’une cordelet-
te à trois nœuds ; St AubertAubertAubertAubert,  
évêque d’Avranches, tenant 
la maquette du monastère 
du Mont Saint-Michel, crosse 
tournée vers l’intérieur, revê-
tu d’une aube, d’un rochet et 
du pallium et St Jean EudesJean EudesJean EudesJean Eudes, 
au cœur de Jésus enflammé, 
tenant un parchemin gratté 
par Charles Rocher de Géri-
gné, portant soutane, camail 

Contenu du parchemin : 

« Charles Rocher de 

Gérigné, émigré, sert le roy 

au baillage Saint Auger. 

Artiste peintre pour la 

gloire de Dieu et 

l’édification des hommes, a 

peint une fresque dans 

l’église de cette paroisse 

dans le mois de juillet et 

août de l’an de grâce 1935, 

par si fait a été». 

Année 2010  

Le curé de Gavray s’exprime ainsi 
dans ses annonces d’été 1935, au 
prône : « Un de mes parois-
siens en admiration devant 
les peintures du chœur 
traduisait d’une façon qui 
m’a été fort agréable les 
sentiments qui l’animaient. 
Monsieur le curé, il y a de 
l’agrément à vous donner 
de l’argent, vous savez en 
tirer parti . »  

Sources archives départemen-
tales de la Manche : 

Édition de cartes postales sur 
Saint-Lô en 1941 ; Coutances 
; magazine Cosedia n° 88 (13 
PER 33) ; La Manche-Libre du 
25 mars 1962 (JAL 330/70) ; 
Ouest-France, éditions de 
Coutances et Cherbourg (JAL 
230/63, JAL 210/111) ; dic-
tionnaire Bénézit ; bulletins 
paroissiaux  en 12 PER ; NMD 
des Rosiers ; NMD de Peillon 
(Alpes-Maritimes) ; Renseigne-
ments  généraux (1580 W 17, 
dossier 3011) ; dossiers pa-
roissiaux (série 300 J). Mémo-
riaux paroissiaux  aux archives 
diocésaines de Coutances. 

Notre Dame de Saint-Lô 

Un panneau peint à Gavray 
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16 MAI 2010 : JOURNEE DES MOULINS  

ET DU PATRIMOINE  MEULIER 

 VISITE DU MOULIN DE SAINT-DENIS ET DE  

L’ANCIEN MOULIN DE LA HAYE BELLEFOND 

Deux sites seront proposés à 
la découverte dans le cadre de 
la  journée  des moulins et du 
patrimoine meulier d’Europe le 
16 mai prochain. Le rendez-
vous sera fixé à Saint-Denis-le-
Gast sur la place du bourg, 
près du buste de Saint-
Evremond à 14 heures. Nous 
partirons vers le moulin de 

Saint-Denis  appar-
tenant à monsieur 
et madame Jean 
Fourey. Ce moulin 
appartient à la 
famille Goutière, 
filiation de mada-
me Fourey, depuis 
plusieurs généra-

tions.  

François de Saint-
Denis, de la châtel-
lenie de Saint-
Denis-le-Gast, rend 
aveu au roi  en 

1639 pour 
son fief de 
h a u be r t , 
son droit 
de colom-
bier, ses 
moulins à 
bled, drap et papier. Le moulin 
est cédé par Françoise, Hen-
riette Le Marquetel-de-Saint-

Denis épouse Levaillant à 
Michel Daniel le brumaire de 
l’an neuf de la République. Il 
arriva dans la famille Goutiè-

re le 21 juin 1875.  

L’ancien moulin de la Haye 
est probablement l’ancien 
moulin banal qui dépendait 
du seigneur du lieu. Il est 
surtout connu pour posséder 
une épitaphe datée de 1660 
et découverte par Auguste 
Davodet  au cours d’un dé-
placement dans les années 
1930. C’est une complainte 

du meunier du lieu. La pierre 
de plus en plus érodée est 
malgré tout un magnifique 

témoignage du XVIIe 
siècle. Les documents 
du XIXe siècle nous 
apprennent qu’il y avait 
deux moulins : le grand 
et le petit. Il apparte-
nait en 1822 à Antoine, 
Louis Boissière, à cau-
se de son épouse, Aga-
the Le Maître. Le mou-
lin appartenant à Jules 
Bossard cessa de fonc-
tionner en 1944. Un 
long canal d’amenée a 
été créé à partir du 

château.  

Madame Berthe Bos-

sard habite ce lieu.  

 

L’ancien moulin Briault à La 
Haye-Bellefond 

La complainte du meunier 

XVIIe siècle  

La roue du moulin  

de Saint-Denis 
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Nous sommes allés décou-

vrir chez monsieur Martial 

Besnier, artisan à Saint-

Aubin-des-Bois, l’ensemble 

des objets formant le monu-

ment funéraire d’Albert Guil-

lochet, le jeudi 4 mars. L’en-

semble des pièces démon-

tées avait été soumis 

au sablage très fin. Ce 

nettoyage est l’étape 

qui précède l’applica-

tion d’une première 

couche de peinture 

d’apprêt qui permettra 

de neutraliser l’oxyda-

tion. Deux couches 

seront ainsi étalées 

avant la peinture noire. 

Nous avons été éton-

nés de constater la 

finesse des objets. En 

effet de multiples dé-

tails sont apparus  et 

les peintures actuelles 

permettront de les 

conserver en grande 

partie. Une application 

ancienne de minium 

protégeait la fonte. Désor-

mais les différentes pièces 

ont été peintes à l’époxy noir 

et la bâtière a retrouvé des 

verres destinés à l’origine à 

protéger les couronnes et 

autres objets de la sépulture.  

La visite aux archives dépar-

tementales de Paris, 18 

boulevard Sérurier,  dans le 

19e arrondissement, m’a 

permit de prendre connais-

sance de la déclaration de 

succession faite après le 

décès d’Albert Guillochet, 

marchand de volaille comme 

plusieurs autres membres 

de la famille venus tenter 

leur chance à la capitale. Et 

j’en ai eu un peu de chance 

car la table des successions 

« D Q 8 1808 » était en mau-

vais état et ne pouvait être 

communicable. Un agent se 

chargea de la vérifier à ma 

place et me communiqua la 

date de déclaration. Le cou-

ple et leur fille habitait au 

153 de la rue Amelot dans le 

XIe arrondissement. Le servi-

ce de l’Enregistrement du 7e 

bureau couvrant les 8e et 

11e arrondissements, consi-

gne dans le registre « D Q 7 

12164 » la déclaration sui-

vante le 19 novembre 1884 

sous le n° 1428 « le 19 no-

vembre 1884, Guillochet 

Albert, Auguste, sans profes-

sion, demeurant à Paris, rue 

Amelot, 153, est décédé à 

Montbray, canton de Percy 

(Manche) le deux juin 1884. 

Laurant Elisabeth, Agnès, sa 

veuve, avec laquelle il était 

marié sous le régime de la 

communauté légale. Seule 

héritière, sa fille mineure 

sous la tutelle de la veu-

ve : Marguerite, Clémen-

tine Guillochet. La décla-

ration précise qu’un in-

ventaire dut être fait par 

Me Augouard, notaire à 

Paris à la date du (non 

complété). Les effets 

personnels sont évalués 

à 120 francs, auxquels 

s’ajoutent quatre obliga-

tions « ville de Paris » 

pour 511,50 francs et 

huit autres à 513 francs. 

Les deniers comptants 

sont estimés à 135 

francs. La succession 

déclarée s’élève à 6405 

francs. Tous les éléments 

ont été reposés dans le 

cimetière de Montbray. Une 

jambe de force épaule la 

croix et l’empêche d’être 

exposée au risque du vent. 

Nous communiquerons les 

chiffres définitifs dès que 

nous en aurons connaissan-

ce.  

RESTAURAT ION  DU  MONUMENT  FUNERA IRE  
D ’ALBERT  GU IL LOCHET  A  MONTBRAY  

La croix et les différentes 
pièces déposées dans l’ate-
lier de monsieur Besnier.  

Le Christ passé au sable 

La déclaration de succession 

Torche enflammée de la grille 
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JACOB  DUBOSQ  FONDEUR  DE  
CLOCHES ( SUITE )   

au bénéfice dudit / feu 
sieur Dubosq a prendre sur 
les / heritiers du sieur de 
Fretel de Bloville / passé 
devant nous le vingt trois 
mars / dernier de nous 
cotté et paraffé deux / cy 
2 /  Item autre contrat en 
parchemin qui est / trans-
port de sept livres dix sols 
de / rente fonciere a pren-
dre sur Jean / Mauger 
consentit par François De-
slandes / au benefice du 
feu sieur Dubosq / passé 
devant le sieur Le Cour  cy 
devant / notaire en ce lieu 
le treize janvier / mil sept 
cents soixante dix sept de / 
nous cottée et paraffée 
trois cy 3 / Et vu qu’il est 
neuf heures du soir nous / 
avons clos et finis le pre-
sent pour ce / jour après y 
avoir travaillé depuis / 
l’heure de notre arrivée 
jusqu'à present / sans dis-
continuer a l’exception d’u-
ne / heure a midi et avons 
renvoyer la / Le feu sieur 
Asselin cy devant notaire 
en ce / lieu le sept avril mil 
sept cent soixante / six de 
nous cottée et paraffée 
quatre, cy 4 / Item une 
liasse d’ecriture en papier 
et parchemin / au nombre 
de quatre pièces la premie-
re desquelles / est un ex-
ploit de clameur fait requê-
te du / sieur Danjou de 
Boisnantier a Etienne / Voi-
sin par Le Minois huissier 
du vingt quatre / may 
1749 la seconde en contrat 
de vente / de vingt cinq 
livres de rente fait par Pier-
re / Joseph de Laubrie  
ecuyer a Etienne Voisin / 
passé devant Pouchin no-
taire a Tessy le / vingt huit 
avril 1748 au pied duquel 
est la / remise dudit 
contract par ledit Voisin 
audit / sieur de Boisnantier 
sous seing du vingt / qua-
tre may 1749 controllé a 
Tessy le dix / mars dernier 
et les autres sont lettres / 
adressées audit sieur de 

Boisnantier par / Mr de St 
Clair de nous cottée et pa-
raphée / depuis et compris 
cinq jusque et compris 
huit / cy 8 / Item une liasse 
d’ecritures en papier au / 
nombre de cinq, la premie-
re desquelles est un / ex-
ploit d’arrest requête de 
madame la Marquise / de 
Verdronne aud feu sr Du-
bosq par Outin / sergent en 
datte du trois juillet dernier 
et les / autres sont touttes 
quittances expediées aud 
deffunt / a la decharge de 
Jean Cochard par le sieur / 
Maurice de differentes som-
mes jours et dattes / de 
nous cottées et paraphées 
depuis et compris / neuf 
jusques et compris treize cy 
13 /  Item une autre liasse 
d’ecriture en papier / au 
nombre de cinq, la premie-
re desquelles est / un ex-
ploit de signification de 
plusieurs contracts / por-
tants arrets de deniers fait 
requête de Jean / Micop 
menuisier aud feu sr Du-
bosq / du ministere de Du-
pont huissier en datte / du 
dix fevrier 1774 et les au-
tres sont / toutes quittan-
ces expediées audit deffunt 
par / ledit Micop a la de-
charge de Jean Cochard / 
de differentes sommes, 
jours et dattes de / nous 
cottées et paraphées de-
puis et compris /quatorze 
jusques compris dix huit cy 
18 /Item deux pieces d’e-
criture en papier qui / sont 
quittances expediées audit 
deffunt par / signé Boûlier 
sur le loyer d’une maison / 
de different datte et de 
quarante livres a chaque / 
de nous cottées dix neuf et                                          
vingt cy 20 / Item une quit-
tance de seize sols expe-
diée / audit deffunt par 
Laîné de la Mazure de / la 
Parquerie sur les rentes 
seigneurialles / sous seing 
du dix neuf janvier dernier 
de / nous cottées vingt un 
cy 21 / Item deux pieces 

d’ecritures en papier / qui 
sont deux baux, le premier 
consentit / par Jean Co-
chard audit deffunt sous / 
seing du trois may 1776 et 
l’autre / consentit pareille-
ment audit deffunt par 
Jean / Baptiste Burel pareil-
lement sous seing / du 
quatre juin dernier de nous 
cottées et / paraphées 
vingt deux et vingt trois, cy                                                                                                
23 / Item une quittance en 
papier de la somme / de 
dix neuf cents livres expé-
diée audit / feu sieur Du-
bosq par signé Pitel / sous 
seing du vingt neuf juillet 
dernier / de nous cottée et 
paraphée vingt quatre / cy 
24 / Item une liasse d’ecri-
ture en papier au / nombre 
de quatre qui sont tous 
billets / endorsés et acqui-
tes par ledit deffunt / quit-
tances a lui expediées par 
differents / particuliers de 
differentes sommes jours 
et / datte de nous cottées 
et paraphées depuis en la 
vingt cinq jusques et com-
pris vingtneuf cy  28 /Item 
trois pieces d’ecriture en 
papier /  la premiere des-
quelles est une lettre adres-
see / a Me Goubin, cure de 
Landelles par /  M de Percy 
de Montchamps dattée du / 
onze octobre dernier, la 
seconde est une / coppie 
informe et non signée 
d’un / accord de fonte de 
cloches paroissiales / arrêté 
ou avoir été arrêté entre 
Mr / de Percy et ledit def-
funt du onze novembre / 
1778 et l’autre est un me-
moire de pesée / de clo-
ches sans datte de nous 
cotté et / paraphé vingt-
neuf, trente et trente un / 
cy 31 / Item une obligation 
du fait du sieur curé / de 
Valcanville au profit dud. 
feu sieur / Dubosq de la 
somme de sept cents tren-
te / deux livres en datte 
sous seing du / premier 
janvier 1778 de nous cot-
tées et / à suivre...                                                                                                        

L’association est fédérée à :  

La Fondation du Patrimoine de 

Basse-Normandie ; 

La Société pour la Protection des 
Paysages et de l’Esthétique de 

la France ; 

La Fédération Nationale des 
Associations  de Sauvegarde des 
Sites et Ensembles Monumen-

taux ; 

La commission départementale 
pour la sauvegarde du patrimoi-

ne funéraire de la Manche ; 

La Fédération nationale des 

moulins de France. 

L’association a été soutenue 

par la fondation Imagine.  



34 rue du docteur Regnault,  
50450 Hambye 

Associat ion de sauvegarde 
et  de valor isat ion  
du patr imoine  
en val  de Sienne  

une pensée d’indépendance. 
L’idée exprimée avec toute 
la sincérité que l’on pense a 
été que l’emplacement est 
un lieu religieux, celui où 
s’élevait jadis la chapelle 
sainte Anne ; qu’il n’y avait 
pas lieu de songer à ériger le 
monument au cimetière 
étant donné que dans l’égli-
se, une plaque commémora-

tive des victimes de la guerre 
existe déjà. En effet, une 
plaque de marbre porte les 
noms de ses 34 victimes a 
été scellé dans le mur nord 

du chœur de l’église 
et bénite solennelle-
ment dès le jour 
saint Martin de l’an-
née dernière. Elle a 
été fournie par la 
Procure générale du 
clergé des œuvres 

paroissiales à Paris. 

Une insertion dans 
l ’ h e b domada i r e 
« l’Avranchin, journal 
d’Avranches » du 
samedi 6 novembre 
1920 est titrée « La 
Lande d’Airou : inau-
guration du monu-
ment aux morts. A 
l’occasion de l’inau-
guration du monu-
ment aux morts 

Le mémorial paroissial cons-
titue une source importante 
d’informations sur cet épiso-
de des années 1914-1920. 
Le manuscrit est conservé 
aux archives du diocèse à 

Coutances. 

L’abbé Hébert, curé de La 
Lande (classe 1890) a été 
appelé sous les drapeaux 
dès le 9 août 1914 et n’a été 
libéré que le 6 dé-
cembre 1918. Le 
ministère a été exer-
cé pendant 10 mois 
par monsieur le 
chanoine Lebon, 
directeur du collège 
de Villedieu, puis 
par M Hamel, curé 
de Bourguenolles. 
L’abbé Hébert, af-
fecté dans les hôpi-
taux de la région a 
pu revenir au milieu 
de ses paroissiens 
assez fréquemment, 
surtout les jours de 
fête. La paroisse a 
été particulièrement 
éprouvée par la 
guerre puisqu’il y 
eut 34 décès, non 
compris les dispa-

rus. 

Comment expliquer le choix 
de la place de la mairie pour 
ce monument ! Ainsi s’excla-
me le curé de La Lande en 
1919. L’idée foncière est 

pour la Patrie, une grande 
fête aura lieu à La Lande 
d’Airou, le dimanche 7 no-
vembre. Samedi soir et di-
manche matin, sonneries de 
cloches. Dimanche à 9 heu-
res 30, réunion à la mairie 
de la municipalité et des 
anciens combattants. Départ 
pour l’église. A 10 heures, 
grand messe en musique et 
bénédiction du drapeau of-
fert aux combattants. L’a-
près-midi, avant les vêpres 
solennelles, réception du 
président et de la délégation 
des anciens combattants du 
canton de Villedieu. La béné-
diction du monument sera 
donnée par M le curé-doyen 
de Villedieu, après quoi sera 
faite la remise de diplômes 
aux familles des morts pour 
la Patrie. La fête se termine-
ra par un vin d’honneur ». 
Le curé apporte son complé-
ment d’information : « Le 
monument des morts de la 
grande guerre, placé sur 
l’emplacement du jardinet 
de la mairie, nonobstant le 
désir de nombreux fidèles et 
parents de victimes, a pu 
être bénit, le 7 novembre 
1920, grâce à la présence 
d’une croix qui figure hum-
blement dans un dessin de 
cette pierre commémorative. 
M l’abbé David, ex-doyen, a 
fait le discours religieux et 
aussi la bénédiction. M le 
maire a exprimé des propos 
émus à M le curé et M le 
doyen, aux souscripteurs et à 
la nombreuse assistance. 
Distribution des diplômes 
officiels aux familles des 
morts. Le drapeau des an-
ciens combattants a figuré 
aux offices et à la cérémonie 

du bourg ». 

Nous ne disposons malheu-
reusement d’aucun compte-
rendu de cette fête inaugura-

trice. 

Le monument de granit se 

dresse au couchant de l’égli-

se. Nous savons, grâce à la 

publicité, que le monument a 

été fourni par M René Riviè-

re, granitier de Villedieu. 

MONUMENT  AUX  MORTS  DE  LA  
LANDE  D ’A IROU   
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La dernière des deux croix 
de fonte qui subsistaient 
dans le cimetière de La Lan-
de d’Airou. L’identification 
de l’une d’elles concernait : 
Désiré, Ernest, Jean Fré-
mond, né le 22 juin 1887 à 
La Lande d’Airou, inscrit au 
bureau de recrutement de 
Granville sous le n° de ma-
tricule 606 de la classe 
1907. Il fut incorporé au 10e 
d’escadron du train des 
équipages militaires. Mobili-
sé le 1er août 1914, il est 
affecté au 110e régiment 
d’artillerie lourde le 23 jan-
vier 1917.  Il est élevé au 
grade de maréchal des logis 
le 23 juillet 1917. Il décède 
le 16 octobre 1918 à La 
Tronche (Isère) d’une mala-
die contractée en service 
commandé. Il est reconnu 

« mort pour la France ».  

 

(Registre matricule 1 R 2 
131 aux archives départe-
mentales de la Manche)  


